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Les Membres du Bureau Médical prestige qui est attaché au titre d’agrégé ou 
de professeur de notre grande université 
canadienne française.

Comme mutualiste M. Delorme est un 
adepte dévoué et enthousiaste. Il fait partie 
de toutes nos sociétés de secours mutuel ca­

ne l'alliance nationale

M. L. N. DELORME, M. D.

M. Louis-Napoléon Delorme est né le 12 nadiennes-françaises ainsi que de certaines 
octobre 1861, à St-Jacques l’Achigan, dans associations étrangères. Dans l’Alliance Na- 
le comté de Montcalm. Il fit ses études tionale il est membre du Bureau Médical, 
classiques au collège de Joliet te puis s’ins- charge à laquelle il a été nommé par le Con- 
crivit comme étudiant en médecine à l’Uni- seil Général, à la dernière convention de 
versité 1.a val de Montréal. En avril 1886 il 1898. Comme on l’a vu par les notes bio- 
était admis médecin et entrait à l’Hôpital graphiques ci dessus, le choix ne pouvait 
Notre-Dame commme médecin interne, être meilleur. Homme d’étude, médecin

d’expérience et d’un grand savoir, notre so- 
ciété doit être fière de le compter au nombre 
de ses membres et de le voir occuper une 
charge importante où il peut mettre au ser­
vice de notre institution, ses belles qualités 
et ses nombreuses connaissances.

M. Delorme a épousé en 1888, Mlle Le- 
tourneux, fille de M. C. H. Letourncux, 
marchand de fer en gros bien connu de 
Montréal.ï

Comment Acquérir de la Volonté

Vous ne pouvez vouloir fortement, dites- 
vous. Il y a en vous je ne sais quoi qui 
vous arrête quand vous vous déterminez à 
dire je veux. Ecoutez donc les conseils que 
je vais vous donner pour vous apprendre à 
dire cette parole et à vouloir efficacement :

Cinq ou six fois le jour, en vous levant, 
duiant vos promenades, et surtout le soir 
avant que le sommeil ne vienne fermer vos 
paupières, dites : Je veux acquérir une vo­
lonté forte.—Je puis vous l’assurer, vous ne 
tarderez pas à voir votre désir s’accomplir.

Si votre nature est rebelle ou si elle tarde 
à vous accorder ce que vous exigez d’elle, 
prenez la résolution a'ors de faire telle chose 
chaque jour et à une heure fixe ; faites n’im-
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M. L. N. DELORME, M.D.

Ainsi que ses confrères qui ont eu le même ,, ,
avantage, il y puisa des enseignements que P°rte ^ue e acll0n’ mals chaque jour et à 
l'expérience seule peut donner et dont la 1 heure que vous aurez marquée, 
valeur est inappréciable pour celui qui veut , ‘'aire chaque jour telle action à la même 
en bénéficier. En mai 1887, il quitta l'hôpi- heure, c est là une chose facile à exécuter, 
tal pour aller s’établir à la Pointe St-Charles <lucIqu.c fa'ble que soit votre volonté : or, la 
où il est demeuré depuis répétition des mêmes actes aux mêmes heu-

En 1889, M. Delorme,’après de brillants rAes subira Pour rendre .fortc cette faculté. 
examens, fut agrégé à la chaire d'anatomie JVu,s!1tlôt <1ue v°us sentlr« v?tre volonté 
de l’Université Laval et l’année dernière il *«v«.»er, lever la tête et dominer vos îm- 
a été promu professeur adjoint de cette Press,ons> ce sera alors le moment de pro­
chaire C'est un honneur considérable pour noncer cette parole : Je veux. 
qui connaît la sévérité des examens et le L’Abbé J. Olive.
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